
A moins d’un kilomètre, Apprenons avec Pasapas 

La rue de la Sablière, parallèle à 
la rue Maadira (voir encadré ci-
dessous) qui longe la voie ferrée, 
marque la limite entre Asnières-
sur-Seine et Courbevoie. Le nom 
de la rue vient d'une ancienne 
sablière à l’emplacement actuel 
de la gare de Bécon-les-Bruyères. 
Cette zone urbaine a été créée 
entre les guerres de 1870 et de 
1914-1918, ce dont témoignent 
les rues du quartier : rue de 
Strasbourg, de Belfort, de 
Lorraine et rue d'Alsace. 

Aux N°35 et 37, un ensemble de 
trois immeubles d’Habitation à Bon Marché (les HBM étaient jusqu’en 1950, les ancêtres de nos 
HLM) à cour commune, dit « Groupe la Sablière », réalisé en 1933 par l'architecte Charles Abella, 
pour loger les cheminots. Le ministère de la culture le décrit comme suit : « Groupe de 3 immeubles ; 
les façades sur les rues ont un parement de briques à joints creux et larges ; balcons courbés en saillie 
recouverts de mignonette ; pour le bâtiment central extrémité orientée vers la rue en briques, 6 
étages, les autres en ont 5 ; 4 entrées de garage sur les rues latérales ». Ces bâtiments sont à l’origine 
du nom donné à la société immobilière « La Sablière », filiale de la SNCF. En savoir plus :  
http://www2.culture.gouv.fr/documentation/memoire/HTML/IVR11/IA00129889/index.htm. 

 

Les curieux pourront voir à quelques centaines de mètres, une 
autre réalisation de Charles Abella pour La Sablière, à l’angle 
de la rue Henri Martin et de l’avenue Charles Nansouty à 
Asnières dans le quartier Flachat. 

Rue Maadira : A Courbevoie habitait une famille de 7 
personnes. La mère était blanchisseuse et gagnait 2 francs par 
jour. Sa fille, Blanche, gagnait 2,50 francs par jour. Les deux 
femmes faisaient vivre 4 enfants et une femme âgée et 
invalide. Un Courbevoisien, François Madiraa, fit un don de 
25000 francs à la ville permettant de venir en aide à cette 
famille en difficulté. Les autres parties du legs ont permis de 
décerner chaque année un prix de mérite à une jeune fille de 
Courbevoie ou de remplir la caisse de secours des pompiers. 
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